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Introduction



  Que vous soyez futur parent, parent d’un jeune enfant ou bien que vous cherchiez d’une façon ou d’une autre à contribuer au bonheur et à l’épanouissement d’un petit enfant, alors cet ouvrage est pour vous.


  La période de la petite enfance, que nous remonterons jusqu’à la conception, et même jusqu’à l’apparition du projet d’avoir un enfant, est fondamentale pour l’enfant. Les fondations de sa vie d’enfant puis d’adulte se bâtissent pendant cette période. D’ailleurs, de nos jours, de plus en plus de personnes cherchent leur chemin vers le bonheur, et beaucoup réalisent que les obstacles qui les séparent de ce bonheur trouvent leur origine dans leur enfance, dans la façon dont ils se sont construits lorsqu’ils étaient tout-petits. Ce constat rend évident qu’une éducation consciente constitue un facteur positif essentiel pour une vie heureuse et épanouie.


  Une éducation consciente, c’est un accueil et un accompagnement conscients de l’enfant. Par « conscient », il faut entendre « vigilant et ouvert sur ce qui fait la profondeur d’un être humain et de l’existence ». Il faut aussi y entendre une approche libérée de certains mécanismes, certains conditionnements, déposés en nous à travers le fonctionnement général de la société ou bien l’éducation que nous avons reçue.


  En découvrant et en pratiquant l’éducation consciente, non seulement nous donnons de formidables bases aux enfants, mais nous nous transformons nous aussi. Nous comprenons, nous allons à la rencontre de la vie qui se déploie devant nous sous la forme d’un enfant, nous grandissons en amour, guérissant aussi ce qui avait besoin d’être guéri en nous.


  À travers ces cent conseils, de nombreux domaines seront abordés. Il est bon de les découvrir tous, et par la suite, vous pourrez revenir sur l’un ou l’autre, selon vos besoins du moment. Chaque conseil peut être lu indépendamment, mais il existe une certaine chronologie, un certain ordre diffus qui guide l’ouvrage et qu’il est bon de suivre.


  Certains conseils vous sembleront évidents, de bon sens et faciles à mettre en place, d’autres vous apparaîtront peut-être plus exigeants, plus difficiles à accomplir par rapport à la façon dont vous envisagiez les choses jusqu’à maintenant. Prenez alors un peu de recul et laissez leur chance à ces idées nouvelles pour vous, n’y réagissez pas trop rapidement. Il se peut que tel ou tel conseil vous apparaisse comme un idéal à atteindre, mais que votre vie ne vous permette pas pour l’instant de l’envisager : essayez alors tout de même de vous inspirer autant que possible du conseil en question, essayez d’infléchir un peu les choses dans cette direction.


  Ces conseils sont une proposition qui vous est faite. À vous d’en juger la pertinence et l’intérêt. Si certains d’entre eux ne vous conviennent pas, même après avoir pris un peu de recul, alors n’en tenez pas compte et ne gardez que ce qui est utile pour vous.


  Chaque conseil est accompagné d’une citation. Les horizons spirituels d’où sont puisées ces citations sont nombreux et divers, laissant apparaître qu’il y a bien un fonds commun à toutes les traditions spirituelles, notamment au sujet des enfants.


  Puissent les lignes qui vont suivre vous être utiles, puissentelles vous servir pour accueillir et accompagner au mieux votre enfant, afin qu’il soit un être humain heureux et épanoui.
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  Tous les parents du monde veulent le bonheur de leur enfant. Mais si nous nous contentons d’agir selon notre instinct, sans réflexion approfondie, il est probable que nous agissions avec notre enfant selon des schémas mécaniques et inconscients imprimés en nous. De nos jours, ce que nous appelons notre instinct est bien souvent la résultante d’une foule confuse de désirs et de conditionnements qui s’agitent et se télescopent en nous, sans rapport réel avec l’instinct naturel parent-enfant. Ambitions professionnelles, vie sociale, idéologies, désirs personnels de toutes sortes, conditionnements hérités de notre éducation… Tout cela s’agite en nous et nous voile la simplicité naturelle du lien parent-enfant.


  Ainsi, en l’absence d’une véritable culture saine et profonde de la relation parent-enfant, notre société contemporaine nous laisse bien souvent seuls avec notre pseudo-instinct et notre liberté apparente, qui est en réalité contrainte par toutes ces influences qui mijotent en nous.


  La relation avec votre enfant a besoin de votre conscience. Non pas la conscience au sens moral du terme, mais la conscience en termes de vigilance, d’attention, d’un regard attentif porté à ce qui se passe chez l’enfant, en vous et tout autour de vous. Cette conscience va vous permettre de « prendre conscience » des différents schémas et automatismes installés en vous, elle va vous permettre aussi de développer une vigilance et une sensibilité vous permettant d’agir de façon adaptée avec votre enfant.


  La relation avec votre enfant a aussi besoin de certaines connaissances de votre part. Dans les cultures traditionnelles, ce savoir se transmettait au fil des générations, mais il ne fait plus aujourd’hui partie de la culture générale. Un instinct maternel, même épuré, n’est pas suffisant pour devenir parent. Chez les dauphins, mammifères particulièrement développés, la mère est entourée et assistée par une ou plusieurs autres mamans expérimentées afin que le petit soit accompagné adéquatement dans son développement et son éducation. L’instinct ne suffit pas pour élever comme il faut des êtres évolués, des connaissances doivent être transmises par la communauté.


  Ainsi, si vous souhaitez accueillir et élever au mieux cet enfant que l’existence vous confie, il vous faut développer votre conscience qui engendre vigilance et sensibilité et incorporer en vous quelques connaissances essentielles.


  Le présent ouvrage essaiera de son mieux de contribuer à développer votre conscience tout en exposant certaines connaissances. D’autres lectures pourront compléter votre formation. Dès lors que vous commencez à avancer dans le projet d’avoir un enfant, renseignez-vous, échangez avec d’autres personnes, feuilletez, faites votre choix parmi les différentes possibilités à votre disposition.


  N’attendez pas.


  
    « Nos enfants sont notre trésor.


    Ils sont notre avenir. »


    Nelson Mandela
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  Dans la culture indienne traditionnelle, on distingue quatre grandes étapes de vie, qui correspondent au processus de l’évolution naturelle d’un être humain.


  Brahmacharya est la première phase, depuis la naissance jusqu’à la fin des études. C’est la période de l’apprentissage où l’être humain reçoit, intègre, se façonne intérieurement tout en grandissant en force et en énergie. Cette période a pour but non seulement de recevoir une éducation permettant d’être apte et efficace dans le monde, mais aussi de développer une conscience et une compréhension profonde des mécanismes fondamentaux de la vie, et on entend par là non seulement la vie matérielle, sociale, mais aussi la vie intérieure dans sa profondeur. Cette éducation dans la profondeur, dans une certaine verticalité – par opposition à l’éducation matérielle horizontale –, peut être désignée par le terme d’« éducation spirituelle ». Il ne faut pas y voir là l’obligation de s’inscrire dans un contexte religieux, mais plutôt un terme évoquant la profondeur de l’existence et de l’être humain. Brahmacharya inclut donc une formation spirituelle permettant à l’enfant puis à l’étudiant d’accéder à une conscience et une connaissance de la nature profonde du monde et de la réalité d’un être humain : pensées, désirs, amour, compassion, émotions, sensations internes, énergie interne, niveaux plus profonds de la conscience… Tous ces éléments trouvant leur juste place au sein de l’être humain. Cette éducation spirituelle se mêle alors à l’éducation matérielle, lui donnant son sens et éclairant la vie personnelle, sociale, familiale, le rapport à la nature… Force est de constater que notre société moderne ne donne presque plus de place à l’éducation spirituelle. Nous ne recevons qu’une éducation centrée sur la vie matérielle, sur l’apprentissage de techniques et méthodes pour gagner notre vie ou fonctionner en société.


  Grihastha est la seconde phase de la vie. C’est la vie de mère ou père de famille. Après s’être formé, l’être humain est prêt à produire, à participer à l’œuvre de création du monde. Pour utiliser un terme occidental correspondant à cette phase, Grihastha correspond à l’âge adulte. Mais dans l’esprit qui anime la distinction en quatre phases, comme dans l’Inde traditionnelle, Grihastha correspond à un « véritable » adulte, qui est d’abord passé pleinement par une phase complète de Brahmacharya, la phase de formation. Dans notre société, « adulte » signifie simplement quelqu’un qui a atteint sa majorité physique, ou éventuellement qui a accédé à l’autonomie financière. En réalité, un véritable adulte, dans l’esprit de Grihastha, est un être humain autonome dont le fonctionnement interne a atteint suffisamment d’équilibre et d’harmonie, dont les capacités à se mouvoir dans le monde sont suffisantes pour participer activement à la vie de la communauté sur Terre. Brahmacharya reçoit et Grihastha donne. L’adulte trouve son bonheur dans le fait de donner, de produire, de créer, de transmettre.


  Comme vous le savez bien, notre société moderne se caractérise par une proportion grandissante de divorces et de séparations : les familles explosent. De plus en plus rares sont les personnes Grihastha qui arrivent à maintenir un foyer uni tout au long des années. Pourquoi ? Parce que nous manquons de connaissances et de conscience en tant que Grihastha, mais aussi parce que nous sommes insuffisamment formés dans la phase de Brahmacharya. La plupart d’entre nous n’accomplissons pas une véritable phase de Brahmacharya, nous entrons dans la vie soi-disant adulte avec toutes sortes de déséquilibres internes, d’opinions préconçues, de désirs stéréotypés, avec de grandes lacunes en matière de relation à l’autre, de vie avec un partenaire. Pas étonnant dans ce contexte que nous ne trouvions pas les solutions pour surmonter les inévitables difficultés que nous rencontrons à l’âge adulte, et notamment dans notre vie de famille. D’où ce conseil spirituel : essayez d’être un adulte pour votre enfant. C’est-à-dire, essayez autant que possible de mûrir intérieurement, d’acquérir une éducation à la profondeur de votre être, afin de pouvoir être et agir en tant qu’adulte.


  Vanaprastha est la troisième phase, la période de la retraite. Après avoir bien produit et participé à la vie de la communauté sur Terre, la personne entame sa retraite, se désimplique progressivement, se retire des différents engagements qui la maintiennent imbriquée dans la vie sociale. Et ce afin de se tourner plus profondément en elle-même, afin de retrouver, au-delà de la diversité du monde, l’unité qui sous-tend toute chose et qui constitue le socle de l’existence de tout être. N’est-il pas logique, alors que le voyage terrestre de ce corps physique touchera bientôt à sa fin, de s’orienter vers ce qui, en nous, se trouve au-delà de ce corps physique, vers ce qui est plus grand que lui ? C’est ainsi que la tradition indienne voit les choses. Malheureusement, le modèle de retraite que l’on nous propose en Occident est plus triste : on observe bien souvent une infantilisation, comme si, après la parenthèse d’une vie adulte d’efforts, on essayait tant bien que mal d’accomplir les désirs de l’enfant qui, en nous, ne s’est pas pleinement épanoui. Cette retraite-là recèle peu de perspectives spirituelles et a pour seul horizon les plaisirs, qui n’arrivent pas à nous faire oublier l’approche d’une mort dont on ne comprend à peu près rien, faute d’avoir suffisamment mûri.


  La dernière phase dans la tradition indienne est donc forcément encore plus loin de ce que nous connaissons en Occident, tant les deux trajectoires ont divergé au fil des étapes de la vie. Sanyasa est la dernière phase, où l’être humain recherche la libération pleine et ultime. S’étant affranchi des liens qui le maintenaient attaché à toutes sortes de choses du monde, il achève son voyage en se libérant des dernières illusions qui demeurent en lui, afin de se fondre dans l’Existence, en paix. À travers cette libération finale, alors même que son corps physique vit encore, il ne se sent plus aucunement comme un être séparé de l’Existence, il voit les formes particulières de son être comme des formes prises par l’Existence, en laquelle il reconnaît sa véritable identité. Il voit aussi tout être et toute chose comme autant de formes prises par une seule et même Existence en laquelle il se fond.


  Ainsi, la vie humaine apparaît dans toute sa grandeur, les quatre phases permettant à l’être humain d’accomplir pleinement son potentiel et de goûter au bonheur qui va de pair avec cet épanouissement complet. Essayez donc d’accomplir autant que possible Brahmacharya en vous, afin de pouvoir offrir, autant que possible, les conditions d’un Brahmacharya véritable à vos enfants.


  
    « Un parent ne peut rien léguer de mieux à son enfant qu’une bonne éducation. »


    Prophète Mohammed
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  Peut-être concevez-vous déjà, après ces premières lignes, que devenir parent demande quelques efforts et qu’il existe devant vous une marge de progression. Face à cela, écartons de notre route plusieurs écueils.


  D’abord, pour ceux qui ont déjà un enfant : la peur de se découvrir imparfaits, de voir ses erreurs… Comme vous aimez votre enfant, découvrir que vous avez peut-être commis des erreurs peut vous faire de la peine. Soyez courageux, tout le monde en commet et seuls ceux qui acceptent de les voir peuvent réaliser de grands progrès et de grands accomplissements. Vous pouvez ressentir de la tristesse en prenant conscience d’une de vos erreurs, pour autant, gardez une attitude positive en pensant que cette découverte est une chance pour améliorer les choses, et même peut-être pour remédier à cette erreur. Par ailleurs, écartez la culpabilité. Ce qui est fait est fait, ce qui s’est passé résulte d’une multitude de chaînes de causes et d’effets dans lesquelles vous vous êtes inséré. Mais si les choses se sont déroulées ainsi, c’est qu’elles devaient se passer ainsi. Nous ne sommes pas des êtres tout-puissants, nous sommes aussi dépendants de la société dans laquelle nous vivons, nos choix passés ont certainement été influencés par toutes sortes d’éléments liés au contexte social, à notre éducation, etc. C’est ainsi.


  Un autre écueil réside dans le refus de changer, de se transformer. Nous pensons être des adultes parvenus à maturité et nous n’avons plus envie de faire des efforts pour évoluer, pour nous améliorer. Malheureusement, si nous voyons les choses ainsi, c’est en général le symptôme qu’il y a en nous des blocages, des blessures, qui peuvent nous conduire vers des routes difficiles pour notre famille. En vérité, dans notre société moderne, peu de personnes d’âge adulte sont d’emblée suffisamment formées pour être capables d’accueillir et d’élever au mieux des enfants. Acceptez d’essayer de devenir un meilleur parent. Chemin faisant, vous allez vous aussi vous transformer et avoir l’occasion d’épanouir ce qui restait à épanouir de l’enfant en vous.


  Enfin, que vous ayez déjà un enfant ou non, un dernier écueil est le découragement, consistant à se dire : « C’est trop dur, je n’y arriverai pas. » Vous risquez alors de refuser de découvrir tout un champ de possibilités simplement parce que vous n’acceptez pas l’idée que vous ne réussirez pas tout. La vie ne nous demande jamais l’impossible. Chacun a des possibilités différentes, compte tenu de sa situation personnelle, d’où il en est dans la vie, de son passé, et il s’avère bien rare dans ce domaine, comme dans d’autres, de pouvoir tout accomplir parfaitement. Même avec la meilleure volonté du monde, on commet des erreurs, des approximations. Donc, acceptez que le but ne soit pas de tout réussir parfaitement, mais qu’il consiste plutôt à essayer de votre mieux.


  Si vous avez sincèrement essayé de votre mieux, en vérité, vous êtes parvenu à faire le mieux que vous pouviez. Et c’est parfait ainsi.


  
    « L’important, c’est de faire de son mieux. »


    Dalaï Lama
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  Les enfants ont besoin d’un foyer stable pour avoir le plus de chances possible de s’épanouir pleinement. Or, autour de nous, de plus en plus de couples se séparent, les familles éclatent, se décomposent. Bien sûr, malgré cela, certains parents arrivent à procurer à leurs enfants le cadre nécessaire afin qu’ils grandissent bien, et ne vous affligez pas si vous vous retrouvez dans une situation de séparation pour élever un enfant. Redoublez alors d’efforts pour lui. Toutefois – les psychologues et thérapeutes le savent bien –, une séparation des parents constitue une grande épreuve pour l’enfant, pouvant affecter durablement son équilibre non seulement pendant l’enfance, mais aussi tout au long de sa vie. Et cela est vrai quel que soit l’âge auquel survient la séparation, y compris dans la plus tendre enfance, où les adultes auraient bien tort de croire que l’enfant ne se rend compte de rien. Prenez vraiment la mesure de cela.


  L’intention de deux personnes qui s’unissent pour fonder un foyer devrait être ferme, solide, et avoir pour but que ce foyer dure très longtemps, en se disant que oui, vous pourriez tout à fait vivre toute votre vie ensemble.


  Ne vous laissez pas leurrer par cette nouveauté consistant à se séparer à tout-va, en se disant que « puisque tout le monde fait comme ça… ce ne doit pas être un problème ». L’éclatement du noyau familial, et le fait que tant d’enfants ne grandissent pas dans des foyers stables, constituent certainement l’un des grands déséquilibres de ce monde moderne.


  Si vous êtes déjà aujourd’hui en situation de séparation définitive avec l’autre parent de votre enfant, acceptez cela sans culpabiliser. Ne baissez surtout pas les bras pour votre enfant, bien au contraire. Continuez à déployer tous vos efforts pour grandir vous aussi en tant que parent. Formez-vous, soyez à l’écoute de votre enfant pour lui apporter ce dont il a besoin. L’important est de toujours faire de votre mieux, à partir de maintenant.


  
    « L’éducation est l’arme la plus puissante qu’on puisse utiliser pour changer le monde. »


    Nelson Mandela
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  Si vous projetez de fonder une famille avec votre conjoint, il est judicieux de vous sonder chacun pour savoir ce que vous voulez vraiment dans la vie.


  L’arrivée d’un enfant dans votre foyer va constituer un élément essentiel de votre vie à venir, nécessitant de nombreux efforts, de nombreux ajustements par rapport aux autres désirs que vous portez éventuellement en vous. Il est tous les deux et d’échanger au mieux pour voir quels sont les grands désirs qui sont en vous, afin de voir la façon dont un enfant viendra s’intégrer dans votre vie.


  Voici quelques exemples de question : Quelles sont vos ambitions professionnelles ? Vos aspirations en termes d’argent et de confort matériel ? Vos envies en termes de vie sociale ? Quelle place entendez-vous donner à vos propres parents dans votre future vie familiale ? Quelle place tient pour vous la sexualité ? Où avez-vous envie de vivre ? Combien d’enfants aimeriez-vous avoir ? Quelle place comptez-vous donner à votre nouvelle famille dans votre vie à venir ? Etc. En regardant sincèrement en vous-même, et l’un en l’autre, vous pourrez vous faire une idée de la manière dont votre projet de fonder une famille va pouvoir s’intégrer dans l’ensemble que forme votre couple. Il n’est pas nécessaire que vous ayez tous deux les mêmes réponses à toutes les questions, mais il importe de voir s’il n’y a pas entre vous de différences trop importantes, qui pourraient tôt ou tard poser des problèmes significatifs.


  Également, il est important d’évaluer la qualité de la communication entre vous. Parvenez-vous à dire à l’autre tout ce qui vous tient à cœur, à vous ouvrir à lui ? Et en situation de désaccord, parvenez-vous à échanger vos vues et à avancer vers une solution ? La façon dont vous entrez en relation ensemble dans les situations de désaccords est essentielle pour la qualité de votre vie de couple, et de votre vie de famille. Voyez les obstacles qui peuvent altérer la qualité de votre communication, notamment lors d’un différend : la colère, l’agressivité, le repli sur soi, le refus de communiquer… Échangez avec votre conjoint au sujet de ces obstacles, voyez si vous avez la ferme conviction que vous parviendrez ensemble à les surmonter.


  Avoir un ou plusieurs enfants est une aventure formidable, hautement gratifiante, mais cela demande aussi de nombreux efforts qui ne manquent pas de nous pousser dans nos retranchements, au-delà de notre zone de confort. Comme si vous faisiez avec votre conjoint une traversée de l’océan : ce voyage est dans son ensemble merveilleux, mais il y a forcément des tempêtes, des avaries, des désaccords entre les deux navigateurs. Il faut se lancer dans la traversée en le sachant et en ayant pris cela en considération avant de se lancer.


  
    « Connaître les autres, c’est sagesse. Se connaître soi-même, c’est sagesse supérieure. »


    Lao Tseu
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  Avant de vous lancer ensemble dans cette grande aventure, échangez sur votre vision de la vie, de l’enfant, de l’éducation. De la même façon qu’il faut une certaine compatibilité entre vos personnalités, il faut aussi une certaine vision commune afin de fonder une famille. Nous portons tous en nous une certaine vision de la vie, que nous en soyons conscients ou non. Cette vision peut ne pas transparaître tandis que nous nous lançons dans l’aventure de la vie adulte avec notre conjoint, mais tôt ou tard, elle va émerger ou tout du moins se mettre à façonner notre quotidien. Il est donc important d’examiner ce sujet avec votre conjoint. Voici quelques questions utiles :


  Qu’est-ce que la vie pour vous ? Qu’est-ce qu’un être humain ? Le monde est-il simplement matériel ou existe-t-il quelque chose au-delà de cette matière ? Quelle est votre conception de la mort ? La vie continue-t-elle après la mort ? Que doit apporter un parent à un enfant selon vous ? Quelle est votre vision du couple ? Voyez-vous votre vie comme une évolution, comme porteuse d’un potentiel de transformation pour l’être humain que vous êtes, ou bien vous voyez-vous comme installé dans une personnalité relativement figée ? Que pensez-vous des grandes figures spirituelles qui ont foulé cette Terre ou qui la foulent encore aujourd’hui ? Comment considérez-vous les religions ? Si vous avez une religion, quelle place tient-elle dans votre vie ?


  Peut-être certaines réponses vous viennent-elles spontanément, peut-être que d’autres nécessitent pour vous et votre conjoint un temps de réflexion, d’approfondissement ? Si vous êtes dans le doute par rapport à certaines questions, essayez de vous pousser à formuler une réponse, tout en vous disant que vous pouvez évoluer par rapport à cela. Mais prenez le temps nécessaire, échangez sur ces sujets. Ils sont fondamentaux, car notre conception profonde de l’existence guide notre vie, bien plus qu’on ne le pense.


  Ici aussi, il n’est pas indispensable de partager une vision identique en tout point, cependant, un certain terrain d’entente s’avère nécessaire. Si déjà vous partagez une vision commune suffisamment solide, celle-ci va vous porter. Si, de surcroît, vous partagez ensemble une vision profonde de l’existence, voilà une belle fondation pour votre foyer à venir. Il est certain que voir la vie de couple et de famille comme une opportunité d’évoluer ensemble, de grandir en maturité et en amour, en étant prêts à changer, à s’adapter, à se transformer, constitue un atout formidable pour mener une vie conjugale et familiale heureuse.


  
    « Ce que l’on pense, on le devient. »


    Ma Anandamayi
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  Élever des enfants constitue pour la très grande majorité des êtres humains leur principale contribution sur Terre. Nos différentes réalisations professionnelles, nos diverses activités sociales rivalisent très rarement avec le fait d’élever un enfant. Si nous mettons tout notre cœur à l’ouvrage, et que nous faisons vraiment de notre mieux pour accueillir et élever nos enfants, alors nous apportons indéniablement beaucoup à notre monde.


  Un enfant pleinement épanoui peut devenir un adulte apportant beaucoup de bonheur sur Terre. À mesure que la vie continue à se déployer en lui, un adulte équilibré et heureux voit l’énergie et l’amour grandir en lui jusqu’à déborder pour se propager partout autour. Certains apporteront du bonheur à quelques personnes autour d’eux, d’autres à un plus grand nombre, et certains même à toute l’humanité. Il n’est quasiment pas de limites à ce qu’un être humain peut offrir au reste de l’humanité et à la Terre.


  Dans ce contexte, il devient évident qu’en tant que parents, nous disposons d’une énorme opportunité pour apporter une contribution positive à notre monde. L’existence nous donne une chance formidable, celle d’être responsable d’un petit être humain, avec pour mission de lui permettre de grandir et de s’épanouir au mieux.


  Si vous connaissez un peu le travail qu’effectuent les psychothérapeutes, vous pouvez aisément vous rendre compte que, chez une personne d’âge adulte, il faut beaucoup de travail et de patience pour rétablir certains déséquilibres, guérir certaines blessures. Pour le ramener vers une certaine stabilité interne, il faut parfois déployer beaucoup d’efforts. Un petit enfant qui vous est confié par l’existence est quant à lui très malléable, prêt à recevoir, à se transformer, et vous pouvez ainsi imprimer en lui beaucoup plus aisément de bonnes orientations, qui lui serviront de fondations pour toute sa vie. Dans de nombreuses cultures traditionnelles, on accorde la plus haute importance à la maternité et à la paternité. De nos jours, on sous-estime le caractère primordial de la mission de mère et de père. La société moderne, et son rythme trépidant, où tant de désirs confus s’agitent, nous leurre lorsqu’elle prétend que s’occuper de petits enfants est secondaire.


  Prenez donc bien conscience de l’immense opportunité qui s’offre à vous : elle ne se présentera pas souvent dans votre vie. Les premières années de vie du tout-petit sont celles qui vous demanderont le plus de disponibilité, mais aussi celles qui recèlent le plus grand potentiel.


  Non seulement vous avez l’opportunité d’élever au mieux un enfant, mais devenir parent vous donne aussi l’opportunité de vous transformer, de grandir en amour et en sagesse.


  
    « Seul un être épanoui peut faire du bien. »


    Proverbe bouddhiste
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  Certaines baleines parcourent des milliers de kilomètres pour trouver un endroit adéquat afin de donner naissance à leur petit. Dans la nature, la plupart des espèces préparent avec attention la mise au monde en choisissant un lieu approprié, en l’aménageant comme il faut. Nous aussi ressentons instinctivement cette envie de préparer le nid pour accueillir notre petit. Mais nous vivons aujourd’hui dans un environnement complexe, de nombreuses contraintes pèsent sur nos vies et viennent voiler notre vision des choses à ce sujet.


  Il est indispensable de bien penser au lieu où vous allez accueillir un petit bébé, qui deviendra ensuite un petit enfant. Notre société moderne présente une grande variété d’habitats possibles, de configurations urbaines, toutes sortes de pollutions également. Ce n’est pas chose facile que de se repérer dans toute cette complexité.


  Il est bon de lire quelques ouvrages sur l’habitat, afin d’avoir des notions de base sur les domaines suivants : le feng shui, la géobiologie, les matériaux sains et écologiques, les ondes électromagnétiques.


  Vous disposerez ainsi de repères vous permettant de mieux appréhender l’environnement, le cadre de vie, afin de mieux orienter vos choix. Ne laissez pas ce sujet de côté. L’habitat et l’environnement proche dans lesquels va grandir votre petit peuvent avoir une grande influence sur sa vie, sa santé, son développement…


  En vous renseignant ainsi pour préparer au mieux votre « nid » qui accueillera votre enfant, vous apprendrez aussi beaucoup de choses sur les interactions entre notre environnement et notre vie, qui pourront vous être utiles tout au long de votre vie.


  
    « Le royaume des cieux est comparable à un grain de sénevé. Il est la plus petite de toutes les semences, mais quand il tombe sur la terre travaillée, il donne un grand arbre qui est un abri pour tous les oiseaux du ciel. »


    Jésus de Nazareth
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  Légitimement, vous pouvez vous poser la question des moyens financiers dont vous allez disposer afin de subvenir aux besoins de votre famille. C’est une bonne chose que de prendre ce sujet en considération. Dans notre monde moderne, un minimum d’argent est nécessaire afin de satisfaire certains besoins des enfants. D’abord, il leur faut un environnement sain. Vous devez trouver les ressources financières vous permettant de vous loger de façon satisfaisante pour votre enfant.


  Ensuite, les enfants ont besoin d’une nourriture saine et il faut être en mesure de leur procurer des aliments sains, issus de l’agriculture biologique autant que possible. Ce surcoût, par rapport aux aliments « premier prix », engendre un besoin légitime de ressources financières.


  Enfin, même si vous vivez dans un pays bénéficiant d’une bonne assurance-maladie, il est utile de disposer d’un peu d’argent pour quelques pratiques alternatives de santé, comme l’ostéopathie par exemple, qui peuvent apporter beaucoup à votre enfant. Pour les autres postes de dépense, vous pouvez très bien vous débrouiller avec peu d’argent. Les équipements, les mobiliers, les vêtements, les voitures, les vacances, les loisirs… Tout cela peut se réduire au strict minimum sans altérer le bien-être de votre enfant, au moins lorsqu’il est petit.


  Pourquoi évoquer cela ?


  D’abord pour indiquer que, oui, il faut un minimum d’argent pour accueillir convenablement un enfant, mais aussi pour souligner qu’il faut savoir évaluer intelligemment notre besoin en argent, car en gagner peut requérir beaucoup d’énergie et de temps de notre part. Ainsi, si vous déterminez que vous voulez consacrer de la présence à votre enfant, il faut que vous ayez bien préparé les choses de façon que vous puissiez être disponible tout en disposant des ressources financières nécessaires. Vous devez donc bien estimer votre besoin en argent en tenant compte à la fois des besoins indispensables évoqués ci-dessus et du temps que vous souhaitez consacrer à votre enfant.


  On entend parfois des discours expliquant que les deux parents sont contraints de travailler pour subvenir aux besoins de leur enfant, et ce, même lorsqu’il est tout petit. En vérité, en se préparant un peu en amont, en définissant habilement ce qui est de l’ordre du besoin et ce qui est de l’ordre du superflu, on peut bien souvent s’arranger pour que, par exemple, la maman puisse dégager beaucoup de disponibilité pendant deux ou trois ans. Il importe aussi que le papa dispose de temps à consacrer, sans absences trop fréquentes par nécessité de gagner de l’argent. Ne sacrifiez pas votre disponibilité pour répondre à des envies superflues.


  
    « La véritable erreur que l’humanité a commise réside dans l’incapacité à distinguer ce qui est nécessaire de ce qui est luxueux. »


    Amma
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  Le marché de l’occasion ne s’est jamais aussi bien porté. On achète à tout-va des équipements, mobiliers, accessoires, vêtements d’occasion. Mais lorsque nous rapportons un objet chez nous, qu’apportons-nous réellement sous notre toit ? La matière dont est fait l’objet n’est que sa couche superficielle, mais, tout comme un iceberg dont l’essentiel se trouve immergé et caché, l’objet porte en lui une énergie invisible aux cinq sens. La réalité énergétique du monde est décrite notamment par de nombreuses traditions orientales, et elle peut être perçue et expérimentée grâce à différentes pratiques comme la méditation, le yoga, le qi gong, etc. Si, pour le moment, il vous apparaît un peu farfelu de considérer qu’un objet peut véhiculer une certaine énergie, essayez de vous ouvrir à cette idée.
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